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Chez Baribo
RO'*

il y a le printemps 
dans l’air

SOUPE TOMATES AYLMER

4/ $ 10O
10 onces

JUS TOMATES 
AYLMER

2/89' M. ROGER BARIBEAU

19 onces
woüi wout itfiavoin ü PHOfi ot uirrm lu QUArrrra

CROUSTILLES 
HOSTESS

200 g.

TOMATES ETUVÉES 
DEL MONTE

28 onces

SOUPE LIPTON
Poulet et nouilles

KETCHUP
HEINZ

RREUVAGE
RADNOR

Ass. 26 onces

6/$159

CAFE CHASE

Jarre de 10 onces

POIS ASSORTIS 
RAPIDE LACHINE

2/99'19 onces

ESSUIE-TOUT
SCOTTIES

2/$109
GARDEN COCKTAIL

79'28 onces

25 onces Ass. 4 barres

CHOCOLAT
LONEY’S

$129

MOUCHOIRS DE PAPIER

KLEENEX

79°400 feuilles simples ■

RIZ FRIT CHINOIS
Nouveau format 700 g.

TAMPONS SOS

10/59e
THE SALADA$189

(100 sacs

JUS DE POMMES 
CONCENTRE ROUGEMONT

$-|19
48 onces

BEURRE D’ARACHIDES
Y0RK
verre décoré QQv
375 g. WW

SOUPE AUX POIS OU 
LEGUMES HA8ITANT

79'28 onces

SACS A ORDURES
POUR L'INTÉRIEUR

VENNECO 10/ 49'
SACS A ORDURES

POUF^LEXTÉRIEUR

10/ gg«VEDETTE

SPAGHETTI, SPAGHETTINI 
ET MACARONI COUPE 
SPLENDOR de CATELLI

Sac de 1 kg

EXTRA SPÉCIAL
COCA-COLA

Bouteille de 6 onces

6/99'

COCA-COLA ET SPRITE

6/ *289
Gagnant du concours Pepsi 

1 appareil stéréo Toshiba

Carole Bellemare
2162. Madone, Shawinigan

PAPIER HYGIENIQUE

6/$129
CAPRI /

PAPIER HYGIENIQUE 

ROYAL $ “I 39
4 rouleaux

FARINE FIVE ROSES
$199

2.5 kg 1

. :/Æ

I feî 19

- .. .taSjl

NESCAFE 
$549

NESTLE $099 
QUIK £ hkg

Jarre de 10 onces

CAFE MAXWELL HOUSE
$249

EAU DE JAVEL LA PARISIENNE

MC

Sac de 1 Ib

AMPOULES ELECTRIQUES

WESTINGHOUSEy 79
WXGWüNS,Koocom

BISCUITS 
DUNCAN HINSE 

MINUTE
Ass.

$149

RIZ A LONGS GRAINS
GEM $029
Sac de 2 kg àm

SOUPE POULET ET 
NOUILLES ST-HURERT

78'2 env.

SAUCE A SPAGHETTI

CATELLI
A la viande, 14 onces

DETERGENT BOLD
$349

6 litres 425 g.

BON AMI EN AEROSOL

99*
CAFE VAN HOUTE

Bte 14 onces maison

RAGOUT DE BOULETTES 
CORDON BLEU $ 1 69
20 onces

SAUCE AU POULET 
CHAUD CORDON BLEU

DETERGENT
PUNCH

LAVE-VITRE 
EASY OFF Ass

y 89 6 litres 46 onces

COLLATION GATTUSO

79*
RONDELLES FRAMBOISES 

WESTON

$109

COFFEE MATE
$2*9

Jare de 500 g

DETERGENT TIDE
$389

6 litres 2 litres

SPIC & SPAN
$389

DETERGENT MAGIC
$2i«

Sac de 2 kg

f
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Marché

cfèaiwo
ROI des BAS PRIA
44^/es rov*v

Nous nous réservons le droit de limiter les quantités

MARGARINE LAIT EVAPORE
SOYA CRINO

CHEF GASTON
Molle 2 Ib

385 ml

$139 67°

CHAMPIGNONS
EN MORCEAUX «t TIGES

10 onces

NOURRITURE POUR 
CHIENS 

KEN-L RATION

Sac de 8 kg

PUREE DE TOMATES 
HEINZ

2/89‘S'/î onces

POULET ROBERTO
7QC

Bte de 7 onces f w

POULET ROBERTO
$149

Bte de 15 onces 9

PRODUITS de BEAUTÉ
DENTIFRICE
PEPSDDENT
100 ml

DESODORISANT
WIZARD

PANSEMENTS
PLASTIQUE
ELASTOPLAST
boîte de 50

SEL DE FRUITS
ENO
200 g.

SHAMPOOING
AGREE
assorti,
450 ml

CREME A BARBE
TRAC il
200 ml + 50 ml en boni

$169

Fruitset légumes toujours fraisl Viande fraîche de 1ère qualité
^POMMES DETERRE

Québec, 
Canada No 1 20 1b

POMMES McINTOSH AC
de fantaisie du Québec $2"
ORANGES SUNKIST $099
E.-U. — Gros. 138 O Jjr

douz.

POIRES BARTLETT
E.-U. Ib

TOMATES
Floride, Canada No 1, grosseur 6x7

Ib

CHAMPIGNONS
Frais du Québec — Bte de 8 onces

RAISIN ROUGE
Empereur du Chili, Canada No 1

Ib

SALADE
E.-U. Canada No. 1, gross. 24 ch.

ROTI DE 
PORC FRAIS

Soc désossé, roulé

O 73$
W f kg

($1.69 Ib)

ROTI DE 
VEAU

Soc désossé, produits 
surgelé.

A 39$
($1,99Ib)

----------------------- N

BOEUF
HACHE

Ordinaire

9 84$
may kg

($1.99 Ib)

PRODUITS LESTER
SAUCISSES

FUMEES
Pqt de 454 g

1 19$
1 9

BOLOGNE
(Morceau de 2 Ib et plus)

9 18$ 
«■JP Kg

(99e Ib)

POULET
PRESSE

2
($1.29 Ib)

PRODUITS BELLE FERMIERE
SAUCISSES AU 

PORC
Format de 500 g

$199

JAMBON CUIT
Pqt de 175 g

$-|49
JAMBON PICNIC

Cuit (genre dîner)

C 15$
JP kg

($2.79 Ib)

PRODUITS LAFLEUR
ECHALOTES
E.-U. No. 1 2 pqts

SOUS-MARIN $ I 19
200 g

RACON $ 1 99
Format de 500 g

VISITEZ NOTRE COMPTOIR DE PRODUITS CONGELES
JUS D’ORANGES NIAGARA

TOC
100% pur, 12 onces m

SUPER SPÉCIAL

POMMES DE TERRE FRITES
Régulière, |%
julienne, frisée
21b

SUPER SPÉCIAL
SHORTCAKE

McCAIN & ■fl QQ
Fraises et framboises ^ 1 ® ®
25 onces

JUS DE POMMES 
ROUGEMONT

CONCENTRÉ 12 onces

99»

JUS DE RAISIN 
WELCH’S

12 onces

si39

STOUFFER 
PIZZA SUR 

PAIN FRANÇAIS
2 btes

$265

BLUE WATER 
Friture de 
poisson 
Goberge

8 onces

$J49

BLUE WATER 
Morue hachée 

et frites
16 onces

$139

BLUE WATER 
Délices 
de mer

8 onces

$157
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ECOUTEZ LA MUSIQUE QUE VOUS AIMEZ 
AVEC DES APPAREILS DE HAUTE FIDELITE 

A DES PRIX QUI VOUS CONVIENNENT

Mpioryeen SYSTÈME de son "HAUTE FIDÉLITÉ" MmoNeer*

j- s> » ils

SX-6
Récepteur MA/MF 
Géré par ordinateur 
90 watts RMS (20-20,000) 
Distorsion 0 009% 
Syntétiseur quartz digital 
8 mémoires pour station

PRIX SPECIAL 
SUR PLACE

CT-6R
Magnétophone à 
cassettes
Géré par ordinateur 
Entraînement direct 
3 moteurs
Inversion automatique 
de lecture 
Dolby "B/C"

PL-L800
Platine automatique 
Bras tangentlel 
Entraînement direct à 
circuit PLL à Quartz 
Pleurage 0.012% 
Cartouche mobile

HPM-700
Enceinte 4 voies et 
4 haut-parleurs 
Puissance d'entrée 
120 w 
Réponse 
35-50,000 Hz

SPÉCIAL DE LA SEMAINE
■ ■■■■■■■■■’■■a
Mercredi... Jeudi... Vendredi... Samedi

À VOTRE MAGASIN
TRAHAN CONFECTION. 630.6e Ave. Grand-Mère

REDUCTION DE

r\

r &

DEPARTEMENT DE SERVICE APRES-VENTE

PIONEER CT-320
• Tète en permaloy 

durci
• Pleurage 0.05%
• Réponse 20-17,000 

Hz
• Touche 

électronique
• Dolby système

Rég.: $299.99
SPÉCIAL

Cassette Nor-High- 
CR02-Métal 
Req Mote 
Recherche par 
"Music Search”
Led pour niveau 
enrg

$239

i i i

VVV
Pioneer KP1011
• Radio MA/MF 

stéréo
• Lecteur de cassette
• Rebobinage/revue 

et avance rapide.

"Graphie Equalize”
5 bandes
MC207
30 x 30 watts
HP 3 voix 1S700
Encastré

PRIX ELECTRO
Rég:

$459.95 *279
VOTRE PLUS GRAND CENTRE

D'ESCOMPTES aux sooo aubaines

"LE GEANT DE L’ELECTRONIQUE EN MAURICIE’

M. André Boisvert

GRAND-MERE 
758. 6« Ave. 
538-2244

*

Sur toutes les

BLOUSES
en magasin
Sans manche, 

manches longues, 
manches courtes. 

Tailles: 5 à 13,
6 à 20, 38 à 44.

DU CHOIX, IL Y EN A !
PLUS:
Acceptation et remise des 
$$$ des Avenues 
Grand-Mère
PLUS:
Facilité de paiement.
PLUS:
Cartes de crédit 
acceptées.
Toujours pour vous servir!

Ojv#*4**

VENTE ANNIVERSAIRE
AU ENTREPOTS J. ROBERT VINCENT
Nos prix sont tout simplement 

incomparables

btqlia Comble tous vos désirs 
et même davantage.

SPECIAL 'mpOi 82
VENEZ CONSTATER ET VOUS 
RETROUVEREZ DE TOUT POUR
MEUBLER VOTRE FOYER

PRESENTEMENT EN MONTRE A NOTRE MAGASIN

La cuisinière 
“STERLING”

X

1

1 Port» an v»rr» noir è 
w grandeur

2 Goaaarat vttré
3 Lampe de doaaeret
4. Eléments de luxe
5 Tournedroche 

optionnel
6. Oétel curaaon, 

maJrnen au chaud
7. Grand ttrotr de 

rangement
8 Polgnéea de tiroir et 

de porte é fini veiné 
bots de luxe

9 Prise pour apperetis 
chronométrée sur 
modèle 
autonettoyant

Le réfrigérateur sans 
givre "STERLING"

1 Tablette de 
congélateur toute 
largeur avec bac é 
glaçons

2 Poignées à ftm vetné 
bots de luxe et plaque 
décorative à la 
longueur

3 Clayettes divisées en 
porte-è-teux avec 
gamtlure dorée de 
luxa

4 Deux bacs A légumes
5 Grand garde-viandé 

an porte-è-taux
8 Roulettes

LA MACHINE A LAVER STERLING
1. Si cycles: super lavage, normal, apprêt 

permanent, super apprêt permanent, 
lent, tricot.

2. Deux vitesses de lavage et d’essorage 
— ceci est automatique dans la 
minuterie.

3. Réglage de niveau d’eau variable.
4. Cinq réglages de température d eau.
5. Filtre à charpie autonettoyant.
6 Distributeur d’agent de blanchissage
7. Distributeur de produit assouplissant 

monté sur agitateur.

LA SECHEUSE STERLING
1. Trois réglages de cycles: séchage 

régulier automatique, apprêt permanent 
automatique, minuté

2. Cinq réglages de température: chaud, 
apprêt permanent, régulier, épais, frais.

3 Grille de séchage sans culbutage.
4 Lampe d’intérieur du tambour.
5. Signal de fin de cycle

f

• Plan mise de côté • Plan de financement
• Entreposage gratuit à votre portée

FERMÉ .

LE LUNDI K. W A A J A
/“N LIVRAISON

L## •ntrePé,# GRATUITE

701.48nie Grand-Mère 538-i

1
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En Saskatchewan

L'avenir des libéraux est entre 
les mains de Ralph GOODALE
par JOE RALKO

REGINA (PC) — L’avenir immédiat du Parti li­
béral de la Saskatchewan est entre les mains de M 
Ralph Goodale. un jeune avocat jovial et exubérant 
qui est devenu leader par acclamation en 1981.

M Goodale, âgé de 32 ans, veut ramener le parti 
à la belle époque de 1964, alors qu'avec M Ross 
Thatcher, les libéraux avaient battu le NPD et 
étaient restés sept ans au pouvoir

Elevé sur la ferme familiale près de Wilcox, à 60 
kilomètres au sud de Regina. M Goodale a déjà 
l'habileté et le fini d’un politicien chevronné En 
1974, il a gagné le siège d’Assiniboia, Sask., à la 
Chambre des Communes, et il l’a gardé jusqu’en
1979 A Ottawa, il fut secrétaire parlementaire de 
M Otto Lang, alors ministre des Transports.

Aux élections fédérales de 1979, il fut battu par le 
conservateur Len Gustufson. Défait de nouveau en
1980 par le même adversaire, M. Goodale a passé 
quelques mois comme assistant du sénateur Hazen 
Argue, responsable de la Commission canadienne 
du blé.

Une bonne chance
Candidat pour la première fois à l'Assemblée lé­

gislative de Saskatchewan, M Goodale se présente 
dans la circonscription d’Assimboia-Gravelbourg, 
l une des rares circonscriptions qui soulèvent un 
point d'interrogation aux élections du 26 avril. La

victoire pourrait aller au NPD, mais M Goodale et 
le candidat progressiste conservateur, M René Ar­
chambault, beau-frère du leader conservateur 
Grant Devine, ont aussi des chances.

Avant de faire de la politique. M Goodale a pra­
tiqué le droit pendant quelque temps et il fut éga­
lement reporter et commentateur des affaires poli­
tiques au réseau anglais de Radio-Canada

Célibataire, il a mis au point un style très person­
nel, et entremêle toujours ses discours de citations 
inattendues.

Dans ses efforts pour rebâtir le parti en Saskat­
chewan. il a visité les cafés et parcouru les rues 
commerciales

Il semble totalement absorbé par son travail, et il 
tente de convaincre les électeurs que ceux qui di­
sent que son parti est fini exagèrent beaucoup. Il at­
taque avec une égale vigueur les néo-démocrates au 
pouvoir et les conservateurs dans l’opposition

Les libéraux ont vu leurs forces diminuer tris­
tement en Saskatchewan au cours des 10 dernières 
années En 1971, ils furent battus par le NPD. mais 
formèrent l’Opposition officielle avec 15 sièges En 
1978, sous la direction de M Ted Malone, ils furent 
balayés complètement, et ne purent conserver un 
seul siège.

M Goodale, cependant, demeure optimiste. Il dit 
que son parti, qui représente la libre entreprise, 
peut battre le NPD.

En pleine campagne électorale

Bailey est à former son parti
par Marc Lisac

MELVILLE. Sask (PC) - M Ray Bailey, lea­
der du Parti Western Canada Concept en Saskatche­
wan, déclare que le Canada est engagé sur une 
"voie de non-retour" sous le premier ministre Tru­
deau. et qu'il n'a pas envie de suivre ce dernier 
dans cette voie.

Ce sera une courte route, car les cultivateurs 
sont écrasés par les taux élevés d’intérêt et le coût 
astronomique de l’énergie, dit M. Bailey. “Un tiers 
d’entre eux vont quitter la terre dans deux ans, en 
Saskatchewan, et un tiers de nos rues principales 
seront fermées dans cette province — un tiers des 
commerces — d'ici à 18 mois.”

Quant à la position adoptée par le Concept sur 
l’indépendance de l'Ouest, M. Bailey déclare: 
“Nous ne sommes pas nécessairement séparatistes, 
mais séparatistes si nécessaire.”

Agé de 53 ans, M. Bailey est un ex-rancher de la 
petite ville de Radville. dans le sud de la Saskatche­
wan Forcé d’abandonner le métier à la suite d’un 
accident, il est devenu directeur des nouvelles agri­
coles dans une station de radio de Weyburn, puis 
professeur de conduite automobile II a eu deux opé­
rations au dos, deux opérations au genou et deux 
crises cardiaques.

Pourtant il parcourt la province en tous sens en 
automobile, pour tenter d'organiser un nouveau par­
ti au milieu d’une campagne électorale qui se ré­
vèle l une des plus dures qu'on ait connu en Saskat­
chewan ces dernières années.

Un jeune parti
Le parti, qui n'existe que depuis un mois, est tel­

lement peu préparé aux élections du 26 avril que 
parfois il ne semble pas être autre chose que le ca­
hier bleu d’écolier que M. Bailey transporte partout 
avec lui. Dans ce cahier il y a des noms, des nu­
méros de téléphone et des notes de discours. “Nous 
manquons pratiquement de tout”, dit-il à un auditoi­
re d'environ 250 personnes, pour la plupart des fer­
miers dans la quarantaine et la cinquantaine, qui 
sont réunis dans la salle des Chevaliers de Colomb 
de Melville, le soir où M. Raymond Miller est de­
venu le premier candidat de Concept en Saskatche­
wan.

“Tout ce qui nous reste, ce sont des membres. Je 
n’ai aucune documentation imprimée.”

Mais il exprime l’opinion de milliers de Wester­
ners A bas le système métrique, dit-il A bas le bi­
linguisme: "Rien n’a autant contribué à diviser le 
pays.” La nouvelle constitution est insatisfaisante: 
“Je peux être emprisonné sans garantie d’avoir un 
procès rapide.”

Quant au premier ministre du Canada: "C’était 
le professeur Pierre Elliott Trudeau qui, avec le 
professeur David Lewis, était là quand ils ont ré­
digé le manuel pour la formation du NPD en 1961.”

Contre l’avortement
Sa position contre l’avortement ne plaira peut- 

être pas à tout le monde, admet M Bailey au cours 
d’une interview Mais après plus de 10 ans en poli­
tique, il en est venu à la conclusion que les gens 
préfèrent entendre quelqu’un qui appelle un chat un 
chat, même s’ils ne sont pas d’accord avec lui

M Bailey croit qu’on doit aider ceux qui en ont 
besoin, mais avec certaines limites. “S’il y a quel­
que chose que je déteste, ce sont les paresseux. Je 
n’ai pas été élevé comme ça. Le travail fait partie 
de la morale chrétienne. C’est ce qui a bâti le 
pays.”

Un père missionnaire
Son père, un ministre de la Church of Christ qui, 

à l’âge de 78 ans, vient de rentrer d’un séjour en 
Inde comme missionnaire, a élevé sept enfants pen­
dant la Dépression dans le sud de la Saskatchewan 
Plus tard, la famille a adopté trois fillettes chinoi­
ses.

Deux des quatre frères de M. Bailey ont étudié la 
médecine. Un autre, maintenant décédé, était jour­
naliste Le frère jumeau de Rayn, M Roy Bailey, 
ancien leader parlementaire conservateur au Par­
lement de la Saskatchewan, est surintendant dans 
une école.

M. Bailey était lui aussi progressiste conserva­
teur, un des 17 qui se sont présentés aux élections 
de 1971 en Saskatchewan.

Finalement il a adopté le Concept parce qu’il 
était mécontent du bill fédéral sur l’énergie et de 
l'affaire de la sonnerie à la Chambre des Commu­
nes, le mois dernier

Je suis Indienne et je suis fière 
de ma culture - Mme Zaharia
NDLR — Même quand ils occupent un poste envia­
ble dans la société des Blancs, les Indiens du Mani­
toba ne sont pas à l’abri de la discrimination. Mais 
celle-ci ne vient pas toujours des Blancs.

par Noelle Boughton
WINNIPEG (PC' — Les Indiens qui vivent côte 

à côte avec les Blancs, se trouvent entre deux mon­
des. “On m’a souvent dit que j’étais comme une 
pomme, rouge en dehors, blanche à l’intérieur, à 
cause de mon travail, et à cause de l’endroit où je 
vis et de la façon dont je vis, dit Mme Bernelda 
Wheeler, une employée de la CBC qui habite le 
quartier est de Winnipeg.

“J’ai été victime de discrimination pour le lo­
gement, les emplois, dans les magasins et de toutes 
les manières dont on peut user de discrimination 
envers les Indiens,” dit-elle, ajoutant qu’on a refusé 
de lui louer des appartements et que des vieillards 
lui ont fait des propositions.

“Ils ne savent pas quel degré d’éducation vous 
avez. Ils ne savent pas ce que vous pouvez faire 
rien qu’en vous regardant. Tout ce qu’ils voient, 
c’est la peau brune.”

^ M ' • ' ' " -

La route la plus 
célèbre au monde 
mène en Alaska?

par Barbara GUNN
FORT ST JOHN. C.-B (PC) — Il y a 40 ans, 

16,000 hommes furent rassemblés dans les vastes 
régions isolées du nord-est de la Colombie-Britan­
nique pour aménager une route à travers plus de 
2,400 kilomètres de muskeg, de boue et d’insectes

Les hommes — des soldats américains pour la 
plupart — mirent moins d’un an à construire la rou­
te d'Alaska jusqu’à Fairbanks, Alaska, depuis Daw­
son Creek, C.-B Mais les histoires concernant cette 
route poussiéreuse ont survécu longtemps après le 
départ des soldats

“C’est probablement une des plus célèbres rou­
tes au monde, sinon la plus célèbre”, dit M Curtis 
Nordman, professeur d’histoire au collège Northern 
Lights Des livres ont été écrits et des chansons ont 
été chantées au sujet de cette route. Mais malgré 
cette célébrité, M Nordman est d’avis que person­
ne n’a jamais expliqué de manière satisfaisante 
pourquoi les Américains avaient décidé de la finan­
cer et de la construire.

‘‘Plus j’y pense, moins j’y trouve de réponse”,
dit M. Nordman, qui a organisé un symposium de 
trois jours en juin pour commémorer l’inauguration 
de cette route

Certaines légendes locales veulent que des plans 
d’invasion par les Japonais et les Allemands aient 
eu quelque chose à voir avec la construction rapide 
de la route d’Alaska M. Nordman, qui effectue de­
puis deux ans des recherches sur l’histoire de la 
route, fait également remarquer les rapports vou­
lant que l’armée américaine ait empiété sur la sou­
veraineté canadienne en la construisant.

"Les Américains faisaient beaucoup de choses, 
dans cette région, qui étaient pour le moins douteu­
ses ... les activités ne se bornaient pas uniquement 
à construire une route.” Il y eut par exemple l’ar­
pentage géologique des richesses minérologiques de 
la répion dit M. Nordman.

Gouvernement dans l’ignorance
Il dit que le gouvernement canadien était dans 

l’ignorance totale de la situation, parce qu’il était 
plus préoccupé des événements qui se déroulaient 
en Europe que de ceux qui se passaient dans le nord 
du Canada

La route d’Alaska est la plus longue route de 
gravier au monde; on prétend qu’elle enjambe 133 
ponts et plus de 8,000 caniveaux. Elle demeure en 
grande partie non pavée, dit M Nordman, parce 
que le volume de circulation automobile ne justifie 
pas le coût d’un tel travail.

Elle a été aménagée en 1942, au coût de $130 mil­
lions, après que le président des Etats-Unis M. 
Franklin Roosevelt eut annoncé qu’une route reliant 
l’Alaska au reste de l’Amérique du Nord était né­
cessaire comme défense contre une invasion possi­
ble.

M Nordman dit qu’en dépit du fait que très peu 
parmi les milliers d’hommes qui ont bâti la route 
aient été familiers avec les marécages, la boue et 
les températures glaciales caractéristiques de la 
région, les soldats achevèrent la route en un temps 
record

“Le rythme était tellement rapide que lorsqu’u­
ne autochenille se brisait, ils la laissaient là et 
poursuivaient la route... J’ai entendu parler de trou­
pes qu’on tirait tellement vite de leurs casernes que 
les draps restaient encore sur leurs lits.”

En Alberta, le Western 
Canada Concept attire les 

industriels au pétrole
par STEVE MERTL

CALGARY (PC) - Le Parti Wes­
tern Canada Concept est sympathique 
à beaucoup de gens dans l'industrie du 
pétrole, non pas à cause de ses visées 
séparatistes, mais parce qu'il défend 
la libre entreprise, disent les sources 
près de l’industrie

Cependant, aucun pétrolier n’est 
disposé à appuyer ouvertement le par­
ti par crainte de représailles de la 
part du gouvernement de l’Alberta ou 
du gouvernement fédéral, ou de la 
part de compagnies comme Pétro-Ca- 
nada limitée, une société d’Etat, ou 
l’Alberta Energy Co. Ltd, qui appar­
tient pour la moitié au gouvernement 
de l’Alberta

Les dirigeants des compagnies de 
pétrole hésitent même à parler pri- 
vément de ce qu’ils pensent de Wes­
tern Canada Concept Mais plusieurs 
sont attirés par son programme, qui 
comprend l’abolition du contrôle des 
prix du pétrole et du gaz, et moins 
d'intervention et de règlements dans 
l'exploitation.

Jusqu'à maintenant, cette attirance 
ne semble pas s’être exprimée par 
des dons en argent de la part des 
compagnies, mais certains représen­
tants de l'industrie contribuent à rem­
plir les coffres du parti.

Certains disent que lorsque Concept 
sera plus fermement établi, et qu’il 
jouira d’une plus grande crédibilité de 
la part du public, les compagnies of­
friront ouvertement leur appui, sur­
tout s’il y a des élections générales en 
Alberta Chaque fois qu’il y a eu des 
mouvements séparatistes dans l’Ouest 
du Canada, ils ont obtenu l’appui de 
certains segments de l’industrie du 
pétrole.

Une étude
Un économiste de l'Université de 

Calgary, M. Warren Blackman, a ef­
fectué des recherches sur la situation 
économique dans l'Ouest par rapport 
à l’ensemble du Canada Cette étude a 
été par la suite utilisée par l’Associa­
tion West-Fed, un groupe séparatiste 
qui a vu le jour en 1980 mais qui a dis­
paru depuis.

Une grande partie des $40,000 re­
cueillis pour financer l’étude en ques­
tion a été fournie par l'industrie du 
pétrole, déclare un ex-membre de cet­
te association. Cependant, on a tenu 
secrètes les sources individuelles de 
financement, par crainte de représail­
les de la part de l’un ou l’autre des ni­
veaux de gouvernement.

Un des moments mémorables, pour 
West-Fed, fut un rallye à Calgary où 
plus de 600 personnes, la plupart ap­

partenant à l’industrie du pétrole, 
avaient rempli une salle de t»l d’un 
hôtel de Calgary pour entendre un an­
cien député, M Cari Nickle, démon- 
cer les politiques fédérales II avaient 
applaudi bruyamment quand M. Nic­
kle avait suggéré que l’Ouest aile jus­
qu'à la séparation pour obtenir un 
traitement économique équitable

Mais West-Fed commença à décli­
ner après avoir affirmé qu’il ne s'en­
gagerait pas dans une politique parti­
sane. L'appui du public cessa graduel­
lement, et avec lui l’intérêt des pétro­
liers.
“Ils ne nous ont pas aidés du tout, 

dit M Elmer Knutson. d’Edmonton, 
ex-leader de West-Fed Ils m’ont dit 
carrément qu’il fallait attendre pour 
voir où ira le pouvoir, s’il aboutira en 
Alberta ou s’il aboutirc à Ottawa, ou 
s’il surviendra autre chose, et que 
pour le moment il vaut mieux ne rien 
faire.”

Des candidats
Tel West-Fed, Western Canada 

Concept a commencé comme mou­
vement politique sous le leadership 
d’un séparatiste de Victoria, M Doug 
Christie Cependant, l'an dernier, Con­
cept est devenu un parti politique, et 
ses chefs ont décidé de présenter des 
candidats aux élections provinciales

M Gordon Kesler, cavalier de ro­
deo et prospecteur de pétrole, a rem­
porté la victoire dans l’élection com­
plémentaire de Olds-Didsbury, en fé­
vrier dernier

Pour certains pétroliers qui se sen­
tent opprimés par Ottawa et abandon­
nés par le gouvernement d’Alberta, le 
nouveau parti est devenu le phare de 
la libre entreprise.

Le programme de Concept réclame 
l’abolition du contrôle des prix du pé­
trole et du gaz naturel, la révision de 
l’accord énergétique conclu le 1er sep­
tembre 1981 entre l’Alberta et Otta­
wa, l’abolition du programme éner­
gétique national et l’étude d'un sys­
tème semblable à celui qui existe au 
Texas, par lequel les royalties de l’in­
dustrie du pétrole prennent la place 
de l’impôt sur le revenu

“Le Western Canada Concept sem­
ble être là pour représenter la libre 
entreprise, dit le propriétaire d’une 
compagnie de service et d'approvi­
sionnement.

“Nous sommes des entrepreneurs. 
C’est pour ça que nous sommes en af­
faires. Tous ceux qui croient à la libre 
entreprise auront notre appui.” Mais 
pour le moment, cet appui demeure 
individuel, et n’englobe pas les com­
pagnies comme telles.

"On a souvent dit de moi que j’étais comme 
une pomme - rouge cehors et blanche de­
dans - à cause de mon travail, de l’endroit où 
je travaille et de la manière dont je vis” dit 
Mme Bernelda Wheeler, employée de la CBC 
à Winnipeg. (i»»*rpho«o pc>

Agée de 45 ans, Mme Wheeler, une Indienne 
Créé, originaire de Saskatchewan, a grandi avec 
une conscience aiguë de son héritage “Je pense 
que cette conscience d’être Indien ne s’affaiblit ja­
mais. Elle ne perd jamais son essence."

Même par les Indiens
En dépit d’une forte identité autochtone et du 

fait que la plupart de ses amis sont Indiens, Mme 
Wheeler dit que d’autres Indiens lui gardent ran­
cune de son intégration aux Blancs.

“Je ne suis pas intégrée, dit-elle. Il est certain 
que j’ai appris comment fonctionnent les Blancs et 
que je peux fonctionner dans leur société. Mais spi­
rituellement, mentalement, émotionnellement, je 
serai toujours une Indienne.”

M. Solly Kakegamic, âgé de 39 ans, n’est pas 
aussi véhément quant à son identité indienne. Né 
dans une réserve du nord de l’Ontario, il a été mi­
neur, directeur d’un centre d’accueil et directeur 
des communications pour les autochtones, avant de 
devenir travailleur social pour ses compatriotes à 
Winnipeg, il y a 18 mois.

M. Kakegamic travaille avec les Indiens, mais 
ses employeurs sont des Blancs, et il vit avec des 
Blancs. Il affirme ne pas se sentir menacé et ne pas 
sentir de discrimination contre lui, et bien qu’il 
s'efforce de transmettre ses valeurs à ses enfants, 
il ne leur a pas appris la langue, ni à être des "In­
diens en colère”.

Bien qu’il ait pour principe d’être bon pour tout 
le monde, M. Kakegamic est très conscient de l’e­
xistence d'une certaine discrimination Avant de ve­
nir à Winnipeg, il s'inquiétait du fait que ses six en­
fants allaient devoir vivre dans un milieu exclusi­
vement blanc.

En fait, une fois que la famille a été installée, 
les enfants se sont mis à jouer aux cowboys et aux 
Indiens avec les voisins. Et M Kakegamic ajoute 
en riant: “Mon fils était le cowboy et le petit Blanc 
était un Indien.”

Retour à la réserve
Mme Flora Zaharia. coordinatrice du Service 

d’éducation des autochtones pour le gouvernement 
du Manitoba, s'identifie fortement à ses origines — 
la tribu Blackfoot de l'Alberta — en dépit de 30 an­
nées passées à enseigner dans le système scolaire 
blanc, d'avoir été mariée depuis 20 ans à un Ukrai­
nien et d’avoir entendu dire pendant huit ans, à l’é­
cole de la réserve, que tous ceux qui dansent dans 
les Pow-Wow et qui observent les croyances indien­
nes vont en enfer.

“J'aime bien être ce que je suis, dit Mme Zaha­
ria. Je suis Indienne, et je suis fière de ma cultu­
re.”
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Les visites amicales
par Royal SAINT-ARNAUD

— 3 -

SHAWTN1GAN — Parmi les nom­
breuses actions bénévoles qui s'of­
frent aux personnes désireuse de s'im­
pliquer dans le bénévolat, il y a aussi 
' les visites amicales”. Leur but est 
de combler la solitude, la négligence 
des enfants, par des visites régulières 
chez les personnes qui ne peuvent sor­
tir et qui sont isolées.

Pour ce faire, une personne béné­
vole s'engage à rendre visite de façon 
régulière aux personnes malades ou 
dans le besoin, à raison d'une demi- 
journée par semaine II y a. en fait, 
une vingtaine de bénéficiaires, envers 
qui l'on tente de répondre au besoin 
de sentir la chaleur humaine, de com­
muniquer pour vaincre leur solitude, 
leur agressivité, leur état dépressif. 
Ce sont des gens que leurs familles 
ont délaissés, parce qu elles sont trop 
occupées ou désintéressées. Pour la 
plupart de ces personnes seules, il n’y 
a pas de contact avec le monde exté­
rieur. il y en a même qui perdent la 
notion du temps.

Les bénévoles vont rendre visite 
aussi bien à domicile que dans les 
Foyers ( Joseph-Garceau, Dehauffe). 
Sous la responsabilité de Marielle La­
fontaine, le service originant du Cen­
tre de bénévolat de Shawinigan n'a 
pas d'exécutif II comporte également 
"le téléphone amical”, par lequel, on

s'informe et vérifie brièvement com­
ment se porte le ou la bénéficiaire. 
Tout en sécurisant les personnes seu­
les ou âgées, le service peut référer à 
d'autres services du centre (trans­
port. popote volante, Tel-accueil, 
etc. ).

Un brin de chaleur humaine...
"Les visites leur permettent de re­

vivre le passé, de confier Marielle La­
fontaine de se revaloriser, de se sen­
tir un peu plus utile. Ces personnes 
sont tellement heureuses de ce brin de 
chaleur humaine qu’elles trouvent 
qu'elles ne reçoivent pas assez de vi­
site. Il faut les écouter très attenti- 
\ement, dit-elle encore, parce qu elles 
ont tellement à raconter, et ces visi­
tes leur permettent de garder un con­
tact avec l'extérieur...Files vivent 
parce qu’il faut vivre.”

Selon elle, la personne bénévole doit 
être disponible, humaine, patiente et 
surtout "empathique”, et, quand la vi­
site est terminée, ne pas ramener les 
problèmes chez soi.

Marielle ajoute, ensuite, une réfle­
xion qui résume bien l'intervention 
dans le service des "visites amica­
les": “on sent que l’on peut apporter 
quelque chose aux autres, et que le 
fait d'avoir rendu des gens heureux 
nous satisfait personnellement. De 
voir des gens si seuls, dans leur 
maison, fait que l’on s’implique.”

Demain: Tel-accueil...où l'on 
peut tout dire

Décès de Maurice Lessard

Enquête approfondie
SHAWINIGAN (DV'Hi - Un exa­

men biologique a été nécessaire dans 
le cas de M. Maurice Lessard. 53 ans, 
décédé au moment de l'incendie sur­
venu dans la nuit de vendredi à sa­
medi.

M Lessard habitait l'apparte­
ment 1-C de l'immeuble de 25 loge­
ments situé à l'intersection de la 4e

Rue et de l'avenue de la Station, à 
Shawinigan. L’agent Jean-Pierre Ber­
nard. de la Sûreté du Québec a indi­
qué. hier au Nouvelliste, que l'examen 
biologique plus approfondi a été né­
cessaire pour déterminer les causes 
du décès par le Dr André Brosseau de 
l'Institut de médecine légale de Mon­
tréal.

L’Association des distributeurs d’essence du 
Québec sera officiellement formée ce soir
par Royal SAINT-ARNAUD 

SHAWINIGAN — Tout en nous soulignant que 
l’Association des distributeurs d’essence du Quebec 
iADKQi venait tout juste de recevoir sa charte, 
que le notaire Claude Pinard était à compléter, le 
président du comité provisoire du nouvel organis­
me, M Roméo Noël, nous informait hier, que tous 
les distributeurs d’essence du centre de la Mauricie 
et même de La Tuque, étaient conviés ce soir à 
19h30 à assister à une importante assemblée de for­
mation officielle de la nouvelle association, qui se 
tiendra au Studio 9. de la rue Trudel à Shawinigan 

M Noël a insisté sur le fait qu’en plus de la for­
mation officielle d’une nouvelle association de dé­
taillants d’essence, les personnes présentes auront 
à choisir un bureau de direction permanent 

Des régions autonomes
Par ailleurs, l’initiateur du mouvement pour la

fondation d une nouvelle association a indiqué qu'en 
vertu de la charte, les régions qui seront représen­
tées au sein du nouvel organisme, seront “adminis­
trativement autonomes”. Cette particularité ré­
pond, selon lui, à un voeu formulé à plusieurs repri­
ses par les détaillants eux-mêmes, lors d'une tour­
née qu’a effectuée M Noël dans la région de la 
Mauricie

Et la coalition avec l’ASAQ
Nous avons profité de notre bref entretien avec 

M. Noël pour lui demander ce qu’il advenait de la 
coalition avec l'ASAQ (Association Service de l'au­
to du Québec» du président Vincent Della Noce. Sur 
ce point, il a laissé entendre que cette possibilité 
n’est absolument pas écartée, et que l'ADEQ doit, 
avant d'entreprendre une telle démarche, recruter 
le plus de membres possible

Pour ce faire, il a annoncé la tenue d'une autre 
assemblée d'information, pour les détaillants de la 
région de Trois-Rivières, du Cap-de-la-Madeleine et 
la ri' e sud. Cette assemblée se tiendra au Sapin 
Bleu de la rue Thibeau, au Cap-de-la-Madeleine

Pour miner la FGDQ'’
Nous avons enfin demandé à M. Noël s’il visait 

par son action à miner Factuel Fédération des ga­
ragistes et détaillants du Québec, dont de nom­
breux détaillants d’essence de la région font partie

“Il n’en est absolument pas question, d'insister ce 
dernier en indiquant qu’il y avait encore un nombre 
considérable de détaillants qui n appartiennent pas 
à la FGDQ. Nous voulons seulement être représen­
tatifs et travailler en collaboration avec tous ceux 
qui voudront nous appuyer.”...

Réfection de la route 153

Grand-Mère demande de reporter la subvention
GRAND-MÈRE (ML) 

— Face à la conjoncture 
économique difficile et 
aux compressions bud­
gétaires imposées par le 
gouvernement du Que­
bec. les autorités mu­
nicipales de Grand-Mère 
ont décidé d’adresser 
une requête au minis­
tère des Transports

pour qu'il reporte sa 
subvention promise au 
montant de $238,000, au 
prochain exercice finan­
cier de la province, afin 
de permettre à la ville 
de réaliser d'importants 
travaux de réaména­
gements à la sortie est 
du pont de Grand-Mère, 
à proximité du viaduc

CN, sur la route 153 
On se souviendra que 

le ministère concerné 
avait accepté, il y a 
quelques mois déjà, 
d accorder une assistan­
ce financière à la ville 
pour qu elle entreprenne 
ses travaux de réamé­
nagements en même 
temps que les travaux

(Photlbo Serge Massicotte)

I

mm

La pensée de mettre le feu en allumant un poêle de comptoir, 
pendant qu elle nettoyait ses pinceaux, n a pas traversé l'esprit de 
Mme Délisle de la 115e Rue. Les pompiers de Shawinigan-Sud 
ont éteint l'élément destructeur à l'aide d'extincteurs chimiques. 
Les dommages sont évalués à $7,000.

se rapportant à l'assai­
nissement des eaux 
usées, dans le cadre du 
programme entériné 
pdr le ministère de 
l'Environnement et la 
villle de Grand-Mère

Le gouvernement 
s'engageait alors à ver­
ser une somme de 
$100,000 pour l’exercice 
financier 1982-83 et un 
montant de $138,000 
pour l’exercice 1983-84

En l’absence du mai­
re Lafontaine, le maire

suppléant, M. Gérald 
Bastarache, a expliqué 
qu’il est préférable que 
la ville reporte les tra 
puisque les plans et de­
vis du projet d’assainis­
sement des eaux ne sont 
pas encore entièrement 
complétés par les con­
sultants.

Le projet était évalué 
à quelque $4 5 millions 
l’an dernier, mais de­
vant la hausse constante 
des coûts des maté­
riaux, des salaires, 
etc..., il pourrait attein­

dre maintenant près de 
$9 millions, ce qui fait 
réfléchir considérable­
ment les édiles et le 
gouvernement 

Le conseiller Roger 
Thibaudeau, à la suite 
d une rencontre avec le 
député, M. Jean-Pierre 
Jolivet, a proposé une 
motion pour que la ville 
retarde les travaux tout 
en invitant le ministère 
à reporter son aide fi­
nancière au prochain 
exercice financier du 
Québec.

Projet d’annexion à Grand-Mère

Rencontre prochaine
GRAND-MÈRE (ML) - Profitant 

de la séance régulière du conseil mu­
nicipal, le conseiller André Bélanger 
a proposé une résofütion à l'effet que 
la ville de Grand-Mère entreprenne 
des démarches auprès des autorités 
de la municipalité de Saint-Gérard- 
des-Laurentides afin qu'une rencontre 
puisse se concrétiser d’ici peu de 
temps en vue de discuter du projet 
d'annexion d’une partie de territoire 
de Grand-Mère à cette municipalité.

La corporation municipale de Saint- 
Gérard-des-Laurentides a adopté ré­
cemment un règlement portant le nu­
méro 91 en vue d'annexer une partie 
de territoire appartenant à la ville du

Rocher situé sur le côté sud de la pe­
tite rivière.

Les autorités municipales de 
Grand-Mère, par ailleurs, sans être 
complètement contre le projet d'an­
nexion par Saint-Gérard, désirent el­
les aussi échanger une partie de ter­
ritoire

Devant cette situation, les édiles de 
Grand-Mère ont enjoint le greffier, M. 
Jean Trussart. d'envoyer une lettre à 
la corporation de Saint-Gérard pour 
fixer une rencontre à une date qu'il 
conviendra aux parties concernées 
pour discuter du projet et en arriver à 
une entente.

SUPER SPECIAL 4 JOURS SEULEMENT

Nouvellement 
arrivés, gr.: 34 à 

46, choix de 
couleurs

DE
RÉDUCTION

TOUS LES PANTALONS EN MAGASIN
Nouveau modèles, 10 couleurs, grandeurs 28 à 50. 
Rég.: jusqu'à $45.

SUPER £
SPECIAL b 

4 JOURS 1995

GILETS
COTON OUATE

JEANS FABRINI
Gr.; 24 à 36. Rég.: S35
SPECIAL 4 JOURS 1995

Golfeurs ou jeunes sportifs, plus de

300 GILETS en magasin
Nouvelle marchandise à partir de

$095

LOT D’HABITS
3 pièces polyester/laine. Rég.: jusqu’à: 
$219.00, grandeur: 36 à 46. gp£g|J||_ $3995

"Standfield" Gr. 
P.M.G. XG. Rég : 

$20.00
SPECIAL

$095

J

NORTH
STAR

ENFANTS
et

DAMES

Pointures.: 3 à 6. 
Rég.: $24.95

SPECIAL

$095

si

HABITS SAFARI
(manches courtes) 

Rég.: $130.00, 
grandeurs: 34 à 46.

SPÉCIAL

N B.: Grandeurs jusqu'à 54 s79’s

•v /i
AUSSI EN MAGASIN: Souliers • Bottillons • Chemises 
• Cravates • Imperméables • Jackets • Coupe-vent • 
T-Shirts • Bas • Jupes en jeans • Jumpers en jeans • 
Vestes de laine.

BALANCE DE JEANS
Gr : 26-27-28,I 
Culottfer. Lévis.

SPECIAL

Gr.: 26-27-28, Lois. Wrangler, 
Culottfer. Lévis. $095 VENTE

FINALE

MERCERIE
“Le sous-sol de l’élégance par excellence’

et CHEQUE 
personnel 

ACCEPTÉS

PAUL LAFONTAINE
1121.2e Avenue / Grand’Mêre / 538-5898 et 538-6823
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(Photlbo Conrad Fournier)

Du baseball à la crosse. Ancien porte-couleurs des Cascades de 
Shawinigan, Richard Trudel tente de se tailler un poste avec les 
Éclairs cette saison...

(Photibo Conrad Fournier)

Véritable magicien dans l'art de manier un bâton de crosse, Denis 
Lafleur devrait constituer le coeur de l’attaque des Éclairs cette 
saison.

(Photibo Conrad Fournier)
On dit que Christian Descôteaux est susceptible de faire oublier 
son frère Jean au cours des prochaines années. Si cela s'avère 
vrai, on peu envisager un bel avenir pour ce joueur de crosse

S ; 1I m

(Photibo Conrad Fournier)

ÏWP::;
mm

mœ:&.

Dominique Bronsard a reçu le trophée du 
meilleur joueur de handball à l’intra-mu-

( Photibo Jean Thibault)

ral. Il reçoit ici un trophée des mains de 
Daniel Blanchard.

La deuxième édition du gala sportif de Sainte-Thècle lan Bédard, Gaétan Bédard; le président du club Op- 
sera présentée le 1er mai, à l'École Aubin. Dans l’ordre timistes de Sainte-Thècle, Bertin Cloutier et Daniel Dé­
habituel, les organisateurs de cet événement, soit Sto- lisle.

Si le nom de Robert Pilote est surtout attaché à la dis- (Photibo joon Thibault) (Photibo comad Foumtar)
cipline du canotage, rien n empêche que cet athlète d'ailleurs honoré lors du Supervolt. Sylvain Bronsard Mais que peut donc bien dire André Trois-Rivières? Le geste ressemble à une
excelle en water-polo. Le Cégep de Shawinigan l'a (à gauche) lui remet ici le trophée. Boisclair, de Molson, à Noël Lamy, de expression bien connue...
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